
LPOInfo Vienne • Mai-Juin 2010 • 5

OÙ VOIR LES OISEAUX DANS LA VIENNE ?

Une balade de printemps
Cette balade est à faire en mai ou en juin
car ce sont principalement des migrateurs
qui utilisent ces espaces. Une fois votre
véhicule stationné, partez à pied le long de
la piste cyclable en direction de Jaunay-clan.
Les céréales ondulent sous le vent à perte
de vue ; déjà les alouettes remplissent le
ciel de leurs chants incessants. Avec un
peu d’attention, on peut entendre la fauvette
grisette qui utilise volontiers les cultures
de colza. Sur les tiges en fleurs, on observe
aussi la bergeronnette printanière. Cette
espèce des prés humides utilise de plus en
plus ces cultures et on peut entendre ses
« tsip tsip » tout au long de la balade pour
chaque champ de colza.

Quelques rangs de vigne
Après 200 mètres, prenez le chemin sur la
gauche. Il contourne deux parcelles de vi-
gne avec quelques noyers. La linotte appré-
cie ces vignes pour y installer son nid ; vous
ne manquerez pas de l’apercevoir perchée
sur les pieux. C’est aussi le milieu préféré

du bruant ortolan avec son chant lancinant
lancé du haut des noyers. Ces rares arbres
abritent souvent le nid de la corneille qui
sera parfois réutilisé par le faucon créce-
relle ou encore par le faucon hobereau. La
seule haie, composée essentiellement
d’ormes, héberge le rossignol au chant iné-
vitable mais aussi le pigeon ramier et la
tourterelle des bois. Arrivé au bout de la
haie, prenez le chemin à droite pour rega-
gner la route.

Oiseaux des plaines cultivées
Ici les pierres calcaires affleurent le sol ;
c’est le territoire du traquet motteux, de
l’œdicnème criard mais aussi des outardes,
toujours plus rares. Avant les années 70,
beaucoup d’outardes nichaient ici. À la
route, prenez à gauche et après 200 mè-
tres, le premier chemin à droite qui monte
légèrement à son sommet. On découvre
alors un point de vue intéressant. De Mou-
lière à Neuville, des cheminées de la cen-
trale nucléaire de Civaux aux éoliennes du
Rochereau, rien ne fait obstacle. C’est l’en-

droit idéal pour observer les busards et il
ne se passe guère de temps avant de voir
leur silhouette portée par le vent. Busard
Saint-Martin, busard cendré et même le
busard des roseaux peuvent être observés
ici. Par beau temps calme, cet endroit ne
lasse jamais. Après de longs moments d’ob-
servation, repartez et à la première inter-
section prenez à droite. Ici plus aucun arbre,
les parcelles sont immenses. C’est le do-
maine de l’œdicnème, surtout visible dans
les semis de tournesol et qui se manifeste
en fin de journée par ses cris plaintifs. Après
500 mètres de chemin, prenez à droite,
puis 200 mètres après, encore à droite. À
hauteur de la vigne avec ses 3 noyers, tour-
nez à gauche pour revenir à la route et pre-
nez en direction d’Avanton. Tout le long de
cette balade, vous ne manquerez pas d’ob-
server les bruants proyers perchés sur les
plus hautes tiges. De loin en loin, vous en-
tendrez aussi la caille des blés : elle est bien
présente mais il sera difficile de l’observer ! n

Denis Royer

Les oiseaux des plaines

aux portes de Poitiers

La plaine céréalière du nord de la Vienne semble parfois

inhospitalière avec ses champs immenses de colza,

de tournesols et de céréales. Pourtant des oiseaux

intéressants se reproduisent ici et tentent de résister

aux nouvelles pratiques agricoles.

Ceps de vigne. Photo : Michel Granger

Un aperçu de la plaine céréalière aux portes de Poitiers.
Photo : Denis Royer

Mâle d'outarde canepetière en vol. Photo : Gwénaël Burban

Accès : À partir de l’église d’Avanton, prenez la
direction de Jaunay-Clan par la petite route com-
munale. Après 1 km, alors que la route monte un
peu, stationnez-vous avant la croisée des chemins.
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